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Comment vivre en vallée de la Loire,  
avec le risque d’inondation ?  

La catastrophe de 1856 et l’oubli du risque 
 

 

 

Conférence d’1h30,  
coupée d’une pause  
de 5 minutes.  
 
Nécessite un micro  
et un rétroprojecteur.  

 
Coût : 400 euros.  

_____________ 

 

 

 

 

Résumé :  
En vallée d’Anjou, les riverains de la Loire ont édifié, depuis le Moyen-âge, une 

digue, ou « levée », destinée à les protéger des crues du fleuve. Les ruptures de la levée 
sont rares mais catastrophiques. Celles de 1707-1711 et de 1856 ont marqué 
profondément la population. Depuis le début du XXe siècle, la conscience du risque 
d’inondation a reculé, alors que le danger est toujours présent.  

 
Plan général :  
A) Les vallerots construisent le risque dans la vallée  

- La Loire et l’Authion ont conditionné l’occupation humaine de la vallée 
- Les riverains de la Loire vivent dans la crainte des ruptures de la levée 
 

B) L’inondation redoutée survient en 1856, et la prise en compte du risque évolue 
- A l’apaisement des craintes succède une période de catastrophes, culminant avec 
l’inondation de 1856 
- Les riverains face aux inondations de 1856 et 1866 : mobilisation, organisation et 
mouvements de panique 
- Echos et conséquences politiques de l’inondation 
- Après la rupture, il faut héberger, nourrir, combler la brèche et ressemer 
- L’estimation des dégâts est difficile, et la répartition de l’aide un casse-tête 
- La politique de protection contre les crues évolue progressivement de solutions locales 
vers une politique de bassin 

 

C) Le souvenir des catastrophes à l’épreuve du temps : l’angoisse cède place à une 
relative indifférence de la population 

- Une prise en compte croissante du risque d’inondation dans le bassin de la Loire 
- Les riverains et l’illusion de la sécurité 
- N’est-il pas dangereux de ne pas avoir peur ?  


